
Le corbeau et le renard 
en argot par Pierre Perret 

 

Maître Corbeau sur un chêne mastard 

Tenait un from'ton dans le clapoir. 

Maître Renard reniflant qu'au balcon 

Quelque sombre zonard débouchait les flacons  

Lui dit: "Salut Corbac, 

c'est vous que je cherchais. 

A côté du costard que vous portez, mon cher, 

La robe du soir du Paon est une serpillière. 

De plus, quand vous chantez, il paraîtrait sans charre 

Que les merles du coin en ont tous des cauchemars." 

A ces mots le Corbeau plus fier que sa crémière, 

Ouvrit grand comme un four son piège à ver de terre. 

Et entonnant "Rigoletto" il laissa choir son calendo. 

Le Renard le lui pique et dit: "Apprends mon gars 

Que si tu ne veux point tomber dans la panade 

N'esgourde point celui qui te passe la pommade ..." 

 

Moralité: 

 

On doit reconnaître en tout cas 

Que grâce à Monsieur La Fontaine 

Très peu de chanteurs d'opéra 

Chantent aujourd'hui la bouche pleine. 

La cigale et la fourmi 

La cigale reine du hit-parade,  

Gazouilla durant tout l’été  

Mais un jour ce fut la panade  

Et elle n’eut plus rien à becqueter.  

Quand se pointa l’horrible hiver  

Elle n’avait pas même un sandwich,  

A faire la manche dans l’courant d’air  

La pauvre se caillait les miches.  

La fourmi qui était sa voisine  

Avait de tout, même du caviar.  

Malheureusement cette radine  

Lui offrit même pas un carambar.  

- Je vous pairai, dit la cigale, j’ai du blé sur un compte en Suisse.  

L’autre lui dit : Z’aurez peau d’balle,  

Tout en grignotant une saucisse.  

- Que faisiez-vous l’été dernier ?  

- Je chantais sans penser au pèze.  

- Vous chantiez gratos, pauvre niaise  

Eh bien guinchez maintenant ! 

Moralité : Si tu veux vivre de chansons  

Avec moins de bas que de hauts  

N’oublie jamais cette leçon :  

Il vaut mieux être imprésario ! 

 
P ierre Perret . Le pet it Perret des Fab les . France . Lattès .  Seconde 
moit ié du 20ème s ièc le .  



La fourmi et la cigale 
 

Une fourmi fait l’ascension  

d’une herbe flexible  

elle ne se rend pas compte  

de la difficulté de son entreprise  

elle s’obstine la pauvrette  

dans son dessein délirant  

pour elle c’est un Everest  

pour elle c’est un Mont Blanc  

ce qui devait arriver arrive  

elle choit patatratement  

une cigale la reçoit  

dans ses bras bien gentiment  

eh dit-elle point n’est la saison  

des sports alpinistes  

(vous ne vous êtes pas fait mal j’espère ?)  

et maintenant dansons dansons  

une bourrée ou la matchiche. 

Raymond Queneau 

La cimaise et la faction 

La cimaise ayant chaponné tout l’éternueur 

Se tuba fort dépurative quand la bixacée fut verdie 

Pas un sexué pétrographique morio de mouffette ou de verrat 

Elle alla crocher frange 

Chez la fraction la volcanique 

La processionnant de lui primer 

Quelque gramen pour succomber 

Jusqu’à la salanque nucléaire. 

" Je vous peinerai, lui discorda-t-elle, 

Avant l’apanage, folâtrerie d’Annamite ! 

Interlocutoire et priodonte. " 

La fraction n’est pas prévisible : 

c’est là son moléculaire défi. 

" Que feriez-vous au tendon cher ? 

Discorda-t-elle à cette énarthose. 

- Nuncupation et joyau à tout vendeur, 

Je chaponnais, ne vous déploie. 

- Vous chaponniez ? J’en suis fort alarmante. 

Eh bien ! Débagoulez maintenant. " 
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Yon cigale y té tini ,   

Qui toujou té ka chanté ;   

Y té tini yon frommi  

Côté li té ka rété .   

Yon jou cigale té ni faim ;  

 Li ka chaché mòceau pain ;   

Li allé dit frommi là :   

« Ba moin ti brin mangé, m’a  

Ranne ou quand moin va trouvé  

Quéchose qui bon pou mangé. »   

(Zott save frommi pas aimein Prêté ni longé lamain.)   

Li dit cigale : 

 « Ché doudoux,   

Ça ou ka fé tout les jou  

Pou ou pas tini mangé ? »   

Cigale dit :  « Moin ka chanté  

Quand yo ka dansé bèlè . »    

- « Anh ! Anh ! ou ka chanté, chè,   
- Ça fè ou pas tini d’autt  
- Métié ? eh ! ben chè cocott ,   
- Si ou faim, dans bamboula   
- Allé dansé caleinda. »  

C’est pou ça yo ka dit zott  

Quand yon moune ka fié compté  

Lassous canari yon lautt ,   

Li pé rété sans soupé. ?  
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